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Texte de Sarah Chouraqui

Le capricorne est le squelette du zodiac. Il est les os blancs de l’ancêtre exposé à la 
lumière du soleil, au sommet de la montagne qu’il a passé sa vie à gravir. L’air est 
froid, pur et sec, les oiseaux chantent. Il repose à la jonction entre la vie terrestre et le 
ciel. Il a compris que la reconnaissance est une paix que l’on se donne, à chaque pas 
en avant d’une ascension personnelle qui demeurera toujours inachevée. Il n’y a pas 
de succès pour le capricorne, il n’y que la « joie saturnienne » de la route. 
 
            Les symboles du capricorne sont multiples et profondément enracinés dans 
notre culture contemporaine. Il est le vieux roi sûr de son système qui, 
inexorablement, sera détrôné par son enfant. Dans la chute de l’un et l’ascension de 
l’autre, les deux âmes se rencontrent et fusionnent dans le processus complexe de la 
transmission : l’enfant prend ce dont il a besoin pour avancer et laisse le reste à la 
terre. Parfois, le vieux roi lâche difficilement sa couronne. Le transit de Pluton en 
Capricorne a servi à détrôner le vieux roi, à casser une structure qui ne fonctionnait 
plus. Comment la remplacer maintenant ? 
Ou qu’attend-t-on du père  ? d’abord la capacité à éduquer son enfant et à lui 
transmettre, par un mouvement actif et conscient, les valeurs qui ont participé à le 
construire. En ça, le père donne des re-pères, un cadre, et des limites. Les limites 
rassurent l’enfant et protègent sa psyché de l’inconnu, de l’inconscient, ces océans 
sans limites qui se déploient autour du réel, menaçant l’île sur laquelle l’humain 
cherche à s’incarner. Le père donne la loi, et par là une idée (subjective) du bien et du 
mal, du clair et de l’obscur, du moral et de l’a-moral (ou honteux). En définissant ces 
règles, il transmet à l’enfant une idée de sa place dans le grand monde social, dans le 
tissu du collectif. 
Oui, le capricorne est avant tout une affaire de place. 
Et puis on attend du père qu’il laisse la place. Qu’il s’efface au juste moment. 
Autrement, le poids de son empire nous écrase et nous ne pouvons plus nous 
renouveler. 
 
Pluton est donc venu faire exploser la structure, il est venu détrôner des rois, en 
élever d’autres. Mais le travail de reconstruction va durer avant que nous retrouvions 
chacun notre juste place, celle que l’on se donne le droit d’habiter, celle qui nous 
permet d’entrer complètement en lien avec le réel. 
Le transit de Pluton en Capricorne nous laisse avec des questions : qu’est-ce que 
l’autorité, la hiérarchie ? Comment penser ces pouvoirs là ? Peuvent-ils être vécus 
positivement aujourd’hui ? En verseau, il s’agira de réinventer.


